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toujours conseil des gens de bien. Soyez tou«

jours fidèle à Dieu : bénissez-le, quoiqu'il
" vous arrive, et consultez-le dans toutes vos
" entreprises. Ne craignez rien, mon fils : nous
*« sommes pauvres, il est vrai, mais nous aurons
" toujours beaucoup de biens, si nous avons la

" crainte de Dieu."

Tels furent les avis que donna Tobie à son Fils,

lorsqu'il croyoit mourir. Oh ! qu'un enfant est

heureux, quand il a un père qui lui apprend
ainsi les maximes de la sagesse et de la crainte de

Dieu!
Tobie ne mourut pas encore, et Dieu le conso-

la après l'avoir éprouvé. Il répandit ses bénédic-

tions sur ses biens et sur sa famille, et lui renditl^ aimer les

la vue par le ministère de son fils et de l'Ange I Ji n'y a c

Raphaëh II eut la consolation de voir danslcœur. Lui
;

l'alliance que fit son fils avec une sainte épouseJf|ue lui seul i

un mariage heureux et béni du Ciel. Voyantltions et de ci

approcher sa dernière heure, il fit venir toute salsi-mbie. To
famille; et, après leur avoir recommandé avccipîi's parfaites

les larmes et avec la tendresse d'un bon ptre|cop,iparaison
i

d'être toujours fidèles à Dieu, justes et cliaritablrsl Le boniîeuj

au prochain, il mourut en paix, âgé de c^nt deuJc'^'St de voir
tins. l'wivoient le

Apprenez, dans cet exemple, quelle doit êlr»' lif^ure après
*:i conduit d'une jeune personne et d'un père crai-fous consolés ei

gnant Dieu, et n'oubliez jamais que Dieu bénit ei'''?imer et pos
protège ceux qui le servent avec fidélité, et qui l#Ius. Vous le

craignent. Bienheureux est celui qui craint Dieum^^t^Qr Dieu
; e

dit le Saint-Esprit. . f e'cur pjus di
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